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L’année 2025 aura été bousculée et bousculante. 
Au sein de l’équipe de Nos Oignons, elle s’est ache-
vée avec des sentiments mêlés : inquiétude, fatigue, 
mobilisation. Et, paradoxalement, de la confiance.

En effet, le sens de nos actions semble n’avoir jamais 
été si tangible. Les résultats continuent de nous por-
ter vers l’avant.

D’une part, sur le terrain, nous soutenons des élans 
collectifs autour de producteur·ices. Chaque jour, des 
histoires d’entraide nées de l’agriculture sociale en 
témoignent : ici un agriculteur hospitalisé d’urgence 
est relayé par des volontaires car ils connaissent la 
ferme et ses besoins, là quelqu’un retrouve un loge-
ment, un emploi, un moyen de transport grâce aux 
rencontres faites lors des journées collectives. Ce 
maillage de solidarités chaudes, au-delà de nos pre-
miers cercles de relations, fabrique la robustesse de 
notre tissu social et constitue le cœur de notre action 
de terrain.

D’autre part, dans nos relations institutionnelles, nous 
tissons patiemment des liens horizontaux et verti-
caux. Oui, des passerelles sont nécessaires entre 
l’agriculture et la santé car ces deux domaines sont à 
la fois vulnérables, essentiels et profondément inter-
dépendants. Cette approche de la santé commune 
(“One Health*”), nous la mettons en œuvre depuis des 
années, aux côtés de plusieurs centaines de volon-
taires, de producteur·ices et de partenaires institu-
tionnels à Bruxelles et en Wallonie.

Comme vous le savez déjà, ou le découvrirez dans 
ces pages, Nos Oignons s’adresse à un large public. 
Cette diversité présente dans les fermes reflète com-

bien l’agriculture sociale est précieuse pour de nom-
breuses personnes. Cette année, nous avons porté un 
focus particulier sur les jeunes, les professionnel·les 
du social et de la santé, et les personnes en burn-out. 

Malheureusement, comme tout système vivant, les 
équilibres que nous construisons peuvent être rapi-
dement fragilisés. Depuis l’été 2025 l’équipe a dû être 
réduite. Lorsque des préavis de licenciement doivent 
être envoyés tous les six mois faute de perspectives 
budgétaires, le risque est réel de perdre des colla-
borateur·ices engagé·es. Et lorsque l’ensemble des 
projets-pilotes d’agriculture sociale en Wallonie se 
retrouve dans l’incapacité de se projeter au-delà des 
financements FEADER prévus jusqu’en 2027, c’est 
tout un réseau de partenariats, de pratiques et d’ex-
pertises qui menace de s’éteindre.

En 2026, avec tous nos partenaires, nous continue-
rons à construire des ponts : entre les personnes 
isolées et les secteurs cloisonnés, entre la ville et 
la campagne, entre le présent et les années à venir. 
Nous continuerons également à inviter cabinets 
ministériels et administrations — historiquement 
structurés en domaines d’intervention spécialisés 
(santé, action sociale, promotion de la santé, dévelop-
pement durable, agriculture) — à s’engager dans une 
approche réellement intersectorielle et transversale.

Toute l’équipe vous souhaite une bonne lecture !

Samuel Hubaux, directeur

* “La santé des milieux naturels façonne la santé sociale, qui elle-même façonne 
la santé humaine.”, in F. Collart Dutilleul, O. Hamant, I. Negretiu, F. Riem, Manifeste 
pour une santé commune, Éditions Utopia, 2023.

Édito
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Approche
Pour guider nos actions, nous nous 
appuyons sur les repères suivants  :
•	 Œuvrer à l’accessibilité à travers un 

défraiement pour les volontaires, une 
rétribution pour les partenaires agri-
coles et un accompagnement sur le ter-
rain par un·e membre de notre équipe.

•	 Relier les enjeux de l’agriculture, de 
l’alimentation, du social et de la santé  : 
créer des espaces où l’on peut agir, 
apprendre et décider ensemble.

•	 Cultiver la diversité des publics et par-
tenaires agricoles, œuvrer activement 
à l’inclusion et à la déstigmatisation.

•	 Prendre soin les un·es des autres  : 
la réciprocité du soin est au cœur de 
notre pratique car elle permet de res-
taurer les capacités d’agir.

Pour qui ?
•	 Volontaires : toute personne qui souhaite 

mettre les mains dans la terre dans une 
dynamique d’entraide, avec une priorité 
aux personnes que la vie a amenées à 
fréquenter des institutions sociales ou 
de santé mentale.

•	 Partenaires agricoles : tout·e produc-
teur·ice qui souhaite ouvrir son lieu de 
travail de manière régulière et être recon-
nu·e pour sa fonction d’accueil et de par-
tage de savoirs.

•	 Institutions sociales et de santé : tout·e 
professionnel·le qui veut vivre des jour-
nées au grand air avec des bénéficiaires 
et intégrer nos activités en tant que pra-
tiques de soin complémentaires.

Notre démarche

Vision
L’agriculture sociale et de soin est à la 
fois une pratique et un projet de société.
La pratique de Nos Oignons crée des 
espaces-temps “suspendus” : un temps 
particulier qui n’est pas une étape préé-
tablie dans un parcours d’insertion ou de 
guérison, mais plutôt un temps ouvert 
dont les personnes peuvent faire usage 
librement selon leurs besoins et à leur 
rythme.
La visée transformatrice est de recréer 
un tissu économique porteur de sens, 
de soin et de lien social, notamment 
dans les fermes. Socialiser l’agriculture, 
c’est essayer ensemble de la sortir d’une 
logique uniquement marchande, l’appro-
cher comme un « bien commun ». C’est 
promouvoir une agriculture qui soutient 
la collectivité et est soutenue par elle.

Mission
Fondée en 2012, l’asbl Nos Oignons 
est pionnière du mouvement de 
l’agriculture sociale et de soin 
en Belgique francophone. 

Notre mission est de créer des espaces 
de soin, de lien et de solidarité autour de 
la production agricole. 

Le cœur de notre action consiste en l’or-
ganisation de journées collectives chez 
nos partenaires maraîchèr·es.
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Chiffres-clés de 2025 

Mais aussi 
•	 Ensemble avec Caroline, Benoît et 

Amélie qui travaillent dans les “struc
tures-soeurs”* et proposent des ac-
cueils individuels, nous rassemblons 
un réseau d’une quarantaine de par-
tenaires agricoles accueillant 84 per-
sonnes supplémentaires dans les 
fermes voisines .

•	 Avec les collègues des 13 projets-pi-
lotes rassemblés au sein du Collectif 
pour l’agriculture sociale en Wallonie, 
nous totalisons ensemble un réseau 
de 330 fermes actives.

	y En parallèle du terrain, nous avons 
également participé à l’organisation 
de 5 événements de large échelle, 
pris la parole devant 46 assem-
blées publiques, participé à une 
septantaine de réunions de réseaux  
et contribué à une dizaine de publica-
tions pour documenter le mouvement 
de l’agriculture sociale.

* nous appelons “structures-soeurs”  les projets-pilotes en agricultu-
re sociale que nous avons co-créés (plus d’infos en p.20)

Actions et bénéficiaires
	y Organisation de 207 journées collec-

tives, totalisant 2 343 participations en 
ferme, soit en moyenne 11 personnes/
jour.

	y Accueil de 563 personnes différentes 
dont plus de la moitié participe de ma
nière régulière, soutien à 5 partenaires 
agricoles permanents (+ 3 ponctuelle
ment) et accueil de 26 institutions 
sociales et de santé, ponctuellement  
ou régulièrement.

Ressources humaines
	y 6 puis 5 salarié·es  

(pour un total de 3,68 ETP) 
	y et 4 stagiaires sur l’année.

Echos dans la presse

Pourquoi faut-il sauver  
l’agriculture sociale ? | RTBF

Pourquoi faut-il sauver  
l’agriculture sociale ? (vidéo) | RTBF 

Ferme de la Distillerie 
Reportage radio Vivacité

Dépression, burn-out...: connaissez-vous 
les «soins verts» ? (vidéo) | RTL

Bientôt un vrai statut pour les soins vert 
 Le Vif

Présentation de Nos Oignons | Zinneke

https://www.rtbf.be/article/pourquoi-faut-il-sauver-l-agriculture-sociale-11557445
https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/Pourquoi-faut-il-sauver-lagriculture-sociale-RTBF-Actus.mp4
https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/2025-05-21-Vivacite-Brabant-Wallon-Matin.mp3
https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/Depression-burn-out.-connaissez-vous-les-soins-verts-pour-vous.mp4
https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/Le-Vif-20250529.pdf
https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/Aurelie_2025_Zinneke_04_FR_WEB.pdf
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LE CHAMP DU CHAUDRON
Partenaire depuis 2019, le collectif de 
maraîcher·es (asbl Commune Racine) 
produit des légumes bios vendus en 
paniers et en épiceries.

Vous pourrez nous y retrouver  
chaque mercredi entre 9h30 et 16h30. 

Rue du Chaudron 62,1070 Anderlecht
Tram 81 : Arrêt Marius Renard 
Bus 46 : Arrêt Neerpede 
Metro 5 : Arrêt Eddy Merckx
Bryce 0470/48.43.27
bryce@nosoignons.org

A L’OREE DU BOIS
Partenaires depuis fin 2024, Virginie et Bruno font vivre une 
ferme biologique comportant du maraîchage en auto-récolte, 
du petit élevage, de l’apiculture et l’organisation de plusieurs 
événements culturels et conviviaux.

Vous pourrez nous y retrouver chaque jeudi entre 9h30  
et 16h30. 

LE COURTILEKE
Partenaire depuis 2022, le collectif de 
maraîcher·es pratique du maraîchage 
sur sol vivant. En 2025, nous les avons 
retrouvés tous les vendredis. A partir de 
janvier 2026, le Courtileke déménage 
vers le site du Monastère à Kraainem. 
Certains volontaires continueront d’al-
ler sur ce nouveau site. Nous leur sou-
haitons une belle nouvelle aventure ! 

Pour soutenir Le Courtileke, vous pou-
vez vous abonner à leurs paniers de 
légumes via l’adresse suivante : cour-
tileke@gmail.com. Pour participer au 
projet du Courtileke sur leur nouveau 
site, vous pouvez contacter directement 
le maraîcher Manu au 0493/22.01.02.

LA FERME DE LA DISTILLERIE 
Partenaires depuis 2017, Jérémy et Marie produisent en agri-
culture biologique des pommes de terre et légumes diversifiés 
et tiennent un magasin à la ferme.

Vous pourrez nous y retrouver chaque mercredi entre 9h30  
et 16h30.

Avenue des combattants 175 1470 Genappe
Bus 19 : Arrêt Bousval Papeteries Debroux
Camille 0470/62.84.25 - camille@nosoignons.org

LE JARDIN DES SAULES 

Partenaires depuis 2016, Andy et Pauline produisent en agricul-
ture biologique des légumes diversifiés et tiennent un magasin 
à la ferme.

Vous pourrez nous y retrouver chaque mardi entre 9h30  
et 16h30.

Chaussée de Nivelles 78, 1461 Ittre 
Bus 65, 66, 69 : Arrêt Ferme du Moulin
Martin 0471/68.77.21 - martin@nosoignons.org

Chemin aux Loups 7, 7190 Ecaussinnes
Bus 63 : Arrêt Henripont Place
Aurélie 0488/588.981 - aurelie@nosoignons.org

Les partenaires agricoles

Où et comment nous rejoindre sur le terrain ?

mailto:bryce%40nosoignons.org%20?subject=
mailto:camille%40nosoignons.org%20?subject=
mailto:martin%40nosoignons.org%20?subject=
mailto:aurelie%40nosoignons.org?subject=
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Notre impact

Ce que Nos Oignons 
garantit
	y Ressources matérielles : accès  

à des légumes frais et de l’équipement  
de base - soutien financier - cadre clair 
et ouvert (chartes & convention)

	y Ressources naturelles  : être dehors  
au contact de la nature

	y Ressources sociales : accompagne-
ment et soutien d’un·e référent·e de ter-
rain - groupe diversifié et régulier - pos-
sibilité de donner et recevoir de l’aide,  
de contribuer librement et à son rythme

Comment mesurer  
notre impact ? 
Au-delà des chiffres repris en p.8, nous 
organisons chaque année des moments 
individuels et collectifs de feedback  
et d’évaluation de nos actions*. 
A noter que nous contribuons aussi à des 
mesures d’impacts ponctuelles externes, 
comme l’étude académique menée par  
la KULeuven dans le cadre du programme 
Soins Verts-Groene Zorg, à destination  
de personnes en situation de burn-out (voir 
p.20).

Notre responsabilité est de garantir un cadre clair et de faciliter l’accès 
aux ressources dont les personnes pourront se servir pour développer 
leur pouvoir d’agir. 

« avoir un travail sans la pression 
de rentabilité à laquelle  

je ne pouvais plus faire face ».

« voir les choses qui poussent 
et se rendre compte que le monde 

continue à tourner ».

« enlever tous les petits problèmes de 
ma vie comme on enlève des mauvaises 
herbes, avec patience et persévérance ».

« apprendre comment  
on cultive ici pour le transmettre  

à mes enfants, quand je les  
retrouverai au pays ».

« me redonner de l’espoir  
en l’humanité par  

du concret ».

« comprendre la réalité de ceux  
qui nous nourrissent et les aider,  

à ma mesure ».

« partager mon plaisir de cuisiner avec 
des gens de toutes les nationalités et 
toutes les conditions. Réunis autour  

de la table, c’est comme si j’étais avec 
ma famille ».

« trouver une activité qui 
m’aide à traverser le deuil car 
elle est ni pleine ni vide, mais 

ouverte et non-intrusive ».

 « reprendre confiance 
dans ma capacité à travailler 

et à mettre des limites,  
à m’arrêter à temps ».

Pour moi, venir à Nos Oignons, permet de…

Encore plus de 
témoignages ?

*Cette année, merci à la stagiaire Inès Voelker pour ses 16 entretiens individuels et son travail d’analyse.  
Merci aussi aux 15 autres volontaires qui ont participé à la journée de “méthode d’analyse de groupe” dont sont extraits certains de ces témoignages".

https://nosoignons.org/temoignages/
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POUVOIR TESTER DES 
CHOSES EN DEHORS 
DES SENTIERS BATTUS

Une salade aux 
fleurs comestibles !

Des beignets 
de consoude !

Une salade de
radis noir !

Un baume aux 
fleurs de soucis !

YOUPI !!

... POUVOIR SIMPLEMENT 
(RE)SSORTIR DE CHEZ SOI

LE MATIN ... engagement
convivialité

faire
apprendre

contact
soutien

objectifs
En route pour  me�re les 
mains dans la terre et pour 
baigner dans la lumière !

AU CHAMP, 
LES DIFFÉRENCES S’ESPTOMPENT

Salarié·e
en burn out

perso�e dormant
dans la rue

et parfois, 
spontanément 
on parle de 
nos parcours, 
de ce qui 
nous a aidé…Et ça fait du bien

de pouvoir raconter
ce qui m’est arrivé.

Rejoindre 
un groupe 

c’est di�cile...

Mais ici, je peux passer la journée 
avec des gens même quand 

je n’ai pas envie de parler.

ÊTRE EN GROUPE

Ce�e double page est composée d’extraits de la journée 
du 11 décembre 2024. Il y avait les perso�es qui 
accuei¡ent et les perso�es qui vie�ent au champ. 
Les récits ont été mis en dessin et rassemblés ici,
pour composer une des mémoires de Nos Oignons.

Tu viens aussi
pour les légumes, toi ?

Non non, moi j’aime 
surtout faire la vaisse¡e !

CHACUN·E SON TRUC

AGRICULTEUR·ICE

· peu co�u
· peu reco�u
· peu considéré

un métier 
mervei¡eux 
MAIS

hmm…
pourtant c’est 
lui qui nous 
nourrit non ?

p�f...

Yeah !

DÉSHERBER LES CAROTTES...

SEUL

DÉSHERBER LES CAROTTES...

AVEC DE L’AIDE

NE PAS TOUJOURS ÊTRE À FOND

le rythme que 
la nature nous propose

printemps été hiverautomne

Ne pas être à son 
maximum tout le temps...

Vivre pleinement
les saisons...

L’hiver nous 
invite au repos...

JE ME SENS INUTILE !

ce dont je suis capable, j’ai envie aujourd’hui

avec le
pour le

grâce au
GROUPE

je peux venir
comme je suis !

ME RESPECTER

Pouvoir travai¡er 
à mon rythme...

pour respecter 
ma santé physique 
et ma santé mentale !

UN GROUPE QUI ACCUEILLE

Avoir un groupe qui accuei¡e, par trop formel, 
rassemblé autour d’habitudes, ça rend tout 
plus fluide, plus chaleureux

2,59 €/kgJ’AUGMENTE MA CONSCIENCE

En sachant 
d’où vient ma 
nourriture...

J’augmente ma conscience du 
vivant et des systèmes alimentaires !

le champ le magasin l’assie�e

partager des rece�es

Faire ensemble plutôt
que consommer

L’AUTONOMIE, 
ÇA SE PARTAGE

Être libres 
mais en lien

SANTÉALIMENTATION SOCIALE

S'ÉMERVEILLER 
DE L'ESSENTIEL

Mais que vous 
êtes be¡es !

La vie simple. 
Une patate, de la salade.

Une petite phrase qui 
vibre à l'intérieur...

in
fo

gr
ap

hie
 b

y 
ta

to
ud

i.c
om

 !

AGRICULTURE
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Focus jeunes

Nos Oignons s’adresse à un public volon-
tairement diversifié. Cela permet, grâce à la 
ferme, de créer une cohésion sociale forte 
entre des personnes qui auraient autrement 
eu peu d’occasions de se rencontrer et de 
développer des liens d’entraide. Cultiver 
cette diversité implique parfois de porter 
une attention particulière à certains publics. 
C’est dans cette optique que s’inscrit notre 
« Focus Jeunes ».
Pourquoi ce public en particulier ? 
De nombreux·ses jeunes expriment 
aujourd’hui une perte de confiance en l’ave-
nir. Si des initiatives de reconnexion existent 
— comme le wwoofing — elles restent dif-
ficiles d’accès pour beaucoup, en particu-
lier pour celles et ceux qui traversent des 
périodes de vulnérabilité (maladie, ruptures, 
blocages). Aussi, pour des jeunes aux profils 
plus complexes, les lieux offrant un accueil 
souple et proposant des espaces intermé-
diaires entre le soin et l’activité restent rares.
Dans ce contexte, rejoindre des projets 
agricoles via Nos Oignons peut constituer 
une étape intermédiaire précieuse, ouvrant  

la voie à un engagement social et éco-
logique. Pour certain·es, cela permet  
de relancer progressivement une dyna-
mique de mouvement après une période  
de décrochage ou d’arrêt. Pour d’autres, 
c’est l’occasion de découvrir concrètement 
un secteur professionnel porteur de sens 
mais souvent fantasmé, et d’en expérimen-
ter les réalités sans pression.
En 2025, nous avons mis en place trois 
partenariats hebdomadaires fixes. 
Des groupes de jeunes, accompagné·es 
de leur éducateur·ice de l’IPPJ de Braine-le-
Château et de deux services du centre hos-
pitalier Le Domaine, ont rejoint nos fermes 
partenaires aux côtés des autres volon-
taires. Nous avons également accueilli,  
de manière plus ponctuelle, des jeunes 
issu·es de programmes spécifiques 
tels que Solidarcité et Délibère-toi.  
Au total, ces actions ont représenté 215 
participations en 2025. Cela a été possible 
notamment grâce au soutien spécifique de 
la Fondation Benoît.

Juliette, 17 ans : “C’est un moment en dehors du 
temps parce qu’on est concentré sur ce qu’on fait. 
C’est différent d’un cadre classique où on a plus peur 
de se faire juger. Cela me permet aussi d’exprimer 
ma créativité, de proposer des améliorations”.

Nico, 16 ans : “Les moments à Nos Oignons étaient 
importants pour moi car je rencontrais de nouvelles 
personnes de tous les âges. Cela me permettait 
aussi d’être moi-même avec des vieux vêtements, 
se salir sans faire attention à son style ou celui des 
autres. Pour moi, Nos Oignons c’est vraiment un petit 
monde à part.”

Nina, 15 ans : “Cela permet de penser à autre chose 
qu’au stress en boucle. Cela fait du bien de se sentir 
utile et d’apprendre de nouvelles choses».

Noam, 15 ans : «Je trouve que quand on a des pro-
blèmes de nourriture, voir le travail qu’on fait dans la 
terre et ce qu’on va manger, ça déculpabilise un peu. 
Ça ne règle pas tous nos soucis, mais quand même, 
pour moi, c’est important».
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Focus Institutions 
sociales et de santé

Toutes les 6 semaines, sur chacun des sites, 
nous organisons des journées ouvertes à 
l’attention des institutions sociales et de 
santé et de leurs bénéficiaires. 
Accueillir dans la plus grande flexibilité 
les institutions et leurs bénéficiaires per-
met de renforcer les collaborations entre 
acteur·ices du réseau et la continuité des 
soins pour les bénéficiaires. 
Ceci joue aussi un rôle dans la préven-
tion du burn-out pour les travailleur·euses 
sociaux. Les retours d’évaluation mettent 
en évidence l’importance pour les équipes 
de s’appuyer sur un cadre pré-établi et porté 
par Nos Oignons. Ces journées “prennent 
soin de celleux qui prennent soin” et donnent 
une occasion de se rencontrer autrement, 
davantage dans la réciprocité.

« Les journées avec Nos Oignons créent du 
lien social plus fort. La spécificité de nos 

bénéficiaires est l’éloignement culturel par 
rapport à notre société. Or là, on s’ouvre 
à la réalité sociale de producteurs de la 

région. Pour certains bénéficiaires, cela leur 
rappelle des pratiques qu’ils ont quittées 

au pays. Cela a été créateur d’une nouvelle 
façon d’interagir entre les bénéficiaires. Ce 

qui nous a particulièrement marqué est 
l’ouverture à la diversité et la très grande 

flexibilité de l’accueil. »
Accompagnante d’une structure d’ISP

« Les journées avec Nos Oignons per-
mettent de créer un lien différent avec les 
bénéficiaires, plus informel, dans un lieu 

neutre, extérieur au CPAS. Ils permettent de 
« travailler » avec eux et de se trouver sur le 

même pied d’égalité. »
Accompagnante d’un CPAS

Les journées ouvertes de 2026 auront lieu 
les semaines du 23 mars, 20 avril, 25 mai, 
29 juin, 31 août, 5 octobre.

Pour rester informé·es, inscrivez-vous à 
notre newsletter via notre site Internet 
www.nosoignons.org  

« Les journées avec Nos Oignons offrent 
un espace qui permet de venir en tant que 

professionnelle mais aussi en tant que 
«bénéficiaire», car nous participons autant 
lorsque nous accompagnons. Elles offrent 

un lieu d’expression et de reconnexion à 
l’essentiel. Ce qui m’a marqué est l’ouverture 

des jeunes et leurs prises d’initiative. Cela 
les pousse à être responsables. Et en ce qui 
me concerne, ce contact à la nature est ma 
petite bulle d’oxygène, c’est véritablement 

un soin anti-déprime. »
Educatrice spécialisée en hôpital 

psychiatrique

c’est véritablement 
un soin anti-déprime 

https://nosoignons.org/
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Focus Burn-out
Afin d’étudier précisément en quoi  
les personnes en burn-out ou dépression liée  
au travail peuvent être soutenu·es dans 
leur rétablissement grâce à une « prescrip-
tion de soins verts agricoles », plusieurs 
acteur·ices se sont rassemblé ·es autour 
d’un projet appelé « Programme Soins vert 
– Groene Zorg », initié par la fondation Terre 
de Vie en 2023 et dont l’étude est coordon-
née par notre directeur Samuel Hubaux.
La mission de mesure d’impact a été 
confiée à l’Institut d’études du travail (HIVA)  
de la KULeuven et s’étale jusqu’à fin 2026. 
Onze structures accompagnantes en agri-
culture sociale de Wallonie, de Flandre  
et Bruxelles contribuent à l’étude, en accom-
pagnant vers les fermes les personnes 
concernées. Cela a ouvert des espaces 
d’échange et de production de savoir autour 
de ce qui fait soin lorsqu’on se rétablit  
d’un burn-out.

Une médecin généraliste a participé aux journées 
ouvertes de Nos Oignons et contribue au Pro-
gramme. Voici les éléments-clefs qui ressortent de 
l’entretien qu’elle a accordé aux chercheur·euses de 
la KULeuven : 

1.	 Complémentarité avec les approches clas-
siques : pour des patient•es réticent•es à la psy-
chothérapie ou épuisé•es émotionnellement, 
les soins verts permettent une entrée différente, 
centrée sur l’action, le corps et la nature plutôt 
que sur la verbalisation. Ils constituent égale-
ment un outil complémentaire aux traitements 
médicamenteux, permettant d’évaluer la capa-
cité de récupération des patient•es, de favoriser 
leur implication active et d’adopter une approche 
graduelle, respectueuse de leur rythme

2.	 Approche globale et incarnée: le travail de la 
terre favorise un ancrage physique et senso-
riel, et un apaisement mental comparable à une 
forme de méditation active. La médecin rappelle 
que cela contribue à diminuer l’anxiété, amélio-
rer le sommeil et la régulation émotionnelle. 
Selon elle, le contact avec le rythme du vivant 
(semer, attendre, récolter) enseigne la patience, 
le respect de ses limites et l’acceptation d’une 
guérison progressive, à l’opposé des logiques de 
performance et d’immédiateté.

3.	 Dimension collective et inclusion : le travail 
partagé en ferme rompt l’isolement, restaure la 
confiance et redonne une place sociale aux per-
sonnes en burn-out. La mixité des participant•es 
(personnes suivies en psychiatrie, en situation 
de handicap léger, agriculteur•ices), si elle est 
bien accompagnée, évite l’étiquetage et contri-
bue à briser les barrières sociales et la stigma-
tisation.

4.	 Absence de contrainte, prévention 
des rechutes et transformation du rapport  
au travail : L’absence de contrainte productive 
est, à son sens, essentielle: la participation 
flexible, la reconnaissance du droit au ralen-
tissement, et la mise à distance de la logique 
productiviste afin de préserver la finalité théra-
peutique sont des points d’attention majeurs à 
préserver. Par ailleurs, elle rappelle que les soins 
verts jouent un rôle clé dans la prévention des 
rechutes. Ils permettent d’ancrer de nouvelles 
habitudes durables (ralentir, écouter son corps, 
maintenir une activité ressourçante) ainsi, ils 
participent à une transformation plus large de 
l’hygiène de vie et du rapport au travail.

5.	 Portée sociétale : les soins verts ont une dimen-
sion sociétale forte. D’une part, ils favorisent 
une médecine plus préventive, écologique 
et humaine en s’appuyant sur une conception 
élargie de la santé, dépassant la seule absence 
de maladie. Ils promeuvent une conscience 
écologique reliant santé individuelle et santé 
planétaire. D’autre part, ils valorisent le travail 
agricole, et créent des espaces d’échange fon-
dés sur la réciprocité plutôt que sur une logique 
marchande. À ce titre, ils constituent à la fois 
un outil thérapeutique et un laboratoire social 
et culturel, invitant à réfléchir sur ce que nous 
considérons comme ayant de la valeur – le 
temps, la relation, la santé, la nature – et à la 
manière dont nous souhaitons les préserver 
dans notre société.

Pour lire le rapport  
complet, ou recevoir 
notre kit d’information, 
c’est par ici

https://www.soinsverts-groenezorg.be/
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Dans le Brabant wallon 
Nous avons organisé des journées et évé-
nements communs avec nos « structures-
soeurs ». A l’origine, ces projets ont été 
co-créés par Nos Oignons. En 2025, ils ont 
organisé des accueils individuels pour 84 
personnes dans 31 fermes sur le territoire 
du Brabant wallon, étendu vers le Namurois 
et le nord du Hainaut. Nous gardons des 
liens forts.

Projets co-financés par la Wallonie et le Fonds européen 
Agricole de Développement Rural (FEADER)

Dans un réseau plus large

A Bruxelles 
Cette année, nous avons pris la parole 
dans l’enceinte du Parlement bruxellois 
lors du colloque du 19 mars 2025 intitulé : 
«  L’agriculture urbaine, alliée des pouvoirs 
publics » organisé par la Fédération pour 
l’Agriculture urbaine (FedeAU). L’année  
a été particulièrement éprouvante pour 
toutes les structures bruxelloises dont  
les financements sont bloqués. Nous avons 
donc participé à des actions de mobilisa-
tion directe pour faire entendre la voix  
de tout le secteur, mis sous haute tension.

Nos Oignons d’Entre Mots
Porté par le SSM Entre Mots d’Ottgnies.  
Prenez contact avec Benoît Cession au 0473/32.45.03

A l’échelle de la Wallonie
Le 14 mai 2025, nous avons une nouvelle 
fois poussé les portes du Parlement wallon 
avec nos collègues du Collectif Agriculture 
sociale en Wallonie. Une représentation 
de la pièce Agriculture sociale : théâtre 
de bottes* a été suivie d’un échange entre 
porteur·euses de projets et représentant·es 
politiques, parmi lesquels la Ministre 
Anne-Catherine Dalcq et un représentant  
du Ministre Yves Coppieters. Nous avons 
rappelé les propositions clés de notre  
Manifeste pour pérenniser l’agriculture 
sociale au-delà de 2027. Si le soutien 
annoncé dans la Déclaration de politique 
régionale wallonne se matérialise, notre 
priorité en 2026 sera d’accompagner  
le passage des projets-pilotes vers une poli-
tique publique pérenne en Wallonie.
A notre échelle, nous travaillons déjà  
à cette transition avec nos “structures 
sœurs” brabançonnes. 

En 2026, cette dynamique se renforcera 
également en Hainaut grâce à un soutien 
de la 4WINGS Foundation qui permettra 
notamment la mise en place d’un réseau 
de “Fermes avec accueil social” en synergie 
avec les trois autres projets projets-pilotes 
actifs sur ce territoire.

Pour lire le texte défendu au Parlement

 

Vaches et bourrache
Porté par le CPAS de Tubize.  
Prenez contact avec Caroline Laurent au 0483/66.57.099

* Agriculture sociale : théâtre de bottes» est une coproduction de la Compagnie  
Buissonnière et d’Alvéole Théâtre. Programmation sur compagniebuissonnière.be

https://nosoignons.org/wp-content/uploads/2026/01/Agriculture-sociale-au-Parlement-Synthese-et-propositions-20262101clickable.pdf
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Les finances 2025

Depuis des années, Nos Oignons fait face à plusieurs défis au niveau de ses 
financements :
•	 la multiplicité des interlocuteurs et de leurs attentes en fonction des secteurs 

et régions génère une gestion très complexe ;
•	 la perspective à court terme des financements et l’obligation de les renouveler 

chaque année fragilise les équipes ;
•	 l´insuffisance des moyens publics continue à nous rendre dépendants de fonds 

privés, très difficiles à pérenniser : une situation insécurisante et intenable à moyen 
terme. 

Nos recettes en 2025 *
Subsides publics de et pour la WALLONIE

Wallonie 3 secteurs :  

Santé mentale, Action sociale et Développement durable

  69.000 € 2025 1 an

Subsides publics de et pour BRUXELLES

COCOF Affaires sociales et Santé 60.912 € 2024-26 3 ans

COCOF Opérateur en Promotion de la santé 47.055 € 2023-25 3 ans

Fonds utilisés de façon TRANSVERSALE

Fondations privées 186.909 €

Fonds Maribel social   14.108 €

Cotisations et autres entrées 3132 €

Dons     7.000€

Fonds privés spécifiques au « Programme Soins Verts »

Fondation Terre de Vie - coordination «Programme Soins Verts» 48.519 € 2023-25 3 ans

TOTAL DES RECETTES 436.635 €

TOTAL DES DÉPENSES 436.000 €

Financements publics Wallonie

Financements privés spécifiques 
au «Programme Soins Verts»

Financements publics Bruxelles

Financements transversaux

* sur base du réalisé provisoire au 31/12/2025

Pérenniser 
nos activités de terrain
Continuer à renforcer notre capacité à 
accompagner une grande diversité de 

publics, et à faire avancer les propositions 
portées avec le « Collectif Agriculture 

Sociale en Wallonie »

Reconnaître  
les partenaires agricoles

Faire entendre la voix des agriculteur·ices 
partenaires en soutenant l’émergence d’un 
réseau de  « fermes avec accueil social »

Évaluer l’impact
Approfondir les collaborations avec  

des équipes universitaires pour étudier 
l’impact sur la santé mentale, la produc-

tion agricole durable et l’accessibilité  
de l’alimentation de qualité.

1

43

Perspectives 2026-2027

Construire 
l’avenir proche 

de l’agriculture sociale
Renforcer les synergies avec nos struc-

tures-soeurs et approfondir les collabora-
tions avec les psychologues de première 

ligne

En route vers une véritable politique publique  
d’agriculture sociale et de soin

2

15.8 %
11.1 %

24.7 %
48.4 %
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Les espaces décisionnels

Zoom sur quelques espaces décisionnels de Nos Oignons.

Les assemblées générales

Moments incontournables de la vie d’une ASBL, 
nous observons un intérêt grandissant pour 
cet espace décisionnel, que nous cherchons 
à rendre accessible, didactique et convivial. 
Cette année nous en avons tenues deux, dont 
l’une fut également l’occasion de découvrir la 
création « Théâtre de bottes » et de partager 
un repas festif. Nos Oignons propose aussi 
aux volontaires qui le souhaitent de devenir 
membres de l’asbl, leur donnant alors droit de 
vote sur l’évolution de la structure. 

Les collectifs sur les terrains et leurs assem-
blées locales

Sur chaque site se vit une ambiance collec-
tive bien à elle, nourrie par les volontaires qui 
s’y engagent, les partenaires agricoles qui ac-
cueillent et les référent·es de terrain qui accom-
pagnent le tout. Selon les lieux, les enjeux dif-
fèrent – par exemple sur le site du Jardin des 
Saules et de la Ferme de la Distillerie le groupe 
porte une dynamique de « potager collectif », 
en complément de la demi-journée auprès de 
l’agricuteur·ice. Les assemblées locales men-
suelles sont l’un des rendez-vous clefs pour 
renforcer tant l’action de terrain que la cohé-
sion de groupe.

L’équipe

Les membres de l’Organe d’Administration  
au 31 décembre 2025

	y Etienne Verhaegen (Président)

	y Nicolas Rolin (Trésorier)

	y Marie Desbarax (Membre)

	y Lise Jamar (Membre)

(moyenne de 3,68 ETP sur l’année 2025)

Vous souhaitez aussi agir 
avec nous ? 

Pour nous rejoindre sur le terrain, 
ou faire un don, c’est par ici

Martin Leroy
Référent de terrain  
au Jardin des Saules (Ittre)

 
Aurélie Claeys Bouuaert
Référente des terrains A 
l’Orée du Bois (Ecaussinnes) 
et Le Courtileke (Haren)

Camille de le Court
Référente de terrain à la 
Ferme de la Distillerie 
(Genappe) 

Bryce Vandystadt
Référent de terrain au  
Champ du Chaudron  
(Anderlecht) 

Samuel Hubaux
Directeur et chargé de mission 
« soins verts »

 
Romane Adam
Chargée de gestion  
administrative et financière  
(départ le 30/06/2025) 

https://nosoignons.org/


Siège social : Rue du Grand Hospice, 6 – 1000 Bruxelles 
Bureaux : Faubourg de Namur 19 – 1400 Nivelles
0471/21.28.01 / contact@nosoignons.org 
nosoignons.org

Avec le soutien de 

La réalisation graphique de ce document a été confiée à cabane.studio, avec le soutien du Fonds Orcadia géré par la Fondation Roi Baudouin.
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